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rôle dans la compréhemfon du sens ('es ope-
ll'a tions. 

Dans l'es1>ace. : C'est pour cette ra.i.son que 
l·::S bons maitres dEmandent parfois un des

:sin ou un graphique qui éclaire la question : 
,problèmes d'inbel'Vall:w; allées d'un jardin; 
e•n.fant;s. allant au-devant l'un de l'autre ou 
se- poursuivant, etc;: ... 

L 'espacs: joue un grand rôle dans le déve
lbppement de la pensée. A propos de l'inteI-
1igence pratique, Wallon écrit :« Le nom 
d'intelligence spatiale se·rait plus précis et 
-a m a it plus de seiw. C'est à l';extériorité de 
1"e.space qu'est liée l'activité sensori-motrice;. 
.c"est dans l'espace que· doivent s'exprimer 
•<les solutions dont la formule n'est ni ver
·bale ni mentale; c'est enfin à l'intuitioru de 
-rapports qui .existent ou pourraiE~t exister 
dans l'espace que l'analyse dJEs résu:tat~ 
constatés nous· permettra de ramener l'in

· ~elljg>enc e> des situations. » C'.e.st .en espace 
-parcouru par une aiguille, une· colonne me~·-
· curielle, etc., que nous mesurons la pr.e~.sion 
atmosphérique, que nous repérons loo t empé
-ratttres et que nous apprécion& le temps 
·écoulé. 

Enfin, il faut connaîtr'l' . imaginet'. cles rela
-tions. Connaître une r elation c'.est imaginer 
·-cette relation et la r.elation réciproque (si 
-Paul est plus âgé que Louis, LouIB> est moins 
âgé que Paul) ou les Pelations qui en décou
lent : on ne comprend bien, on •n.'imagine 
'bien : Poids net+ Tare = Poit brut, que si 
·on imagine aussi : Poids brut - Poids 
·n et = Ta1'e et Poids brut - Tare = Poids 

De même, par exemple : 
Valeur d'un objet x Nombr.e d'objets · = 

-Valeur totale; Valeur totaJ.e : Nombre d'ob
j et = Valeur d'un objet ; Valeur totale : Va
·1eur d'un objet Nombre d'objet!;>, forment 
1-m tout. 

DELAUNAY. 
(A suivre.) 

-P.S . - Je suis à peu près. totalement d'accord 
·avec Delaunay, m~me pour sa critique des fi , 
.chiers autocorrectifs de calcul. Je dirai seulement 
-que ces défauts seront particulièrement sensibles 
.si les enfants font ces exercices passivement, 
comme des devoirs. Avec nos méthodes qui' ha
"bituent les enfants à la réflexion ·et au sens vi
,oant des problèmes, nous avons moins à nous 
-en inq~iéter, Si /' enfânt a conscience d'avoir 
fait une solution /ogi.que et just~, il ne s'en lais
serq (;>as imposer par la solution du fichier. Il 

11a c ritiquern et vous prendra à témoin . 

// vous sera possible, à ' ce moment-là , d ' ajou
'ier au :fichier une double - ou une triple fiche~ 

, ·répons" donnant les variantes . 
. E t si milme certains inconvénients ~emeu

!;l"aient, les immenses avantages des fichiers auto~ 
,::;orrechfs !<?s compenseront largement. Tout res
l!e à faire dans ce dom ai11e , mais quand notre 

travail sera plus avancé, on comprendra al<>rs 
/'efficience de la voie que nous avons ouverte. 
-C. F. 

ENSEIGNEMENT DU CALCUL 

Difficultés et -contradictions 
Je me permets quelques nemarqmos en 

complément de l'article de Delaunay dans 
l'Educateur n° 3. 

Tout d'abord, au sujet d:e l'intérêt que 
présente l e calcul en soi. Il est sûr qu'µn 
pourcentage important d'adultes et d'en
fants s'intéœsse aux curiosités arithméti
ques. R;estei à sa voir si l'on peut compter 
sm· cet intérêt avec l'immense majorité de 
nos élèves. Quoi qu'il €ITT. eoit, l'ouvrage qui 
me semble le plus intét'E~sant à ce suj•et 
est « l'initiation mathématique » de Laisant 
(collection d€1s « initiations »). 

Autre quE:Stion, la plus importante, _abor
dée ·par Delaunay (eUe en vaut la p eine) : 
dans quelle me.sure le centr-e d'intérêts doit
il motiver les problèm€s, dan.s quelle m.eslUlEI 
le maître doit-il préparer la besogne, et aussi 
dans quelle m esure à cet effet, 1'01:dre logi
que, gradué, doit-il être respecté ? 

Ici, supposons le problème rérolu, ce qui 
est sans doute prétentieux, mais doit aide·r . 
à faire b1iiller notre lanterne. · 

Supposons qu'en accord avec la vte (quelle> 
qll-6 soit la m~thode pédagogique €mployée) 
•et avec le maximum d'intérêt de la part de 
l'enfant, nous soyons amenés à calculer le 
chemin parcouru en 12 h. par un avion qui 
parcourt 150 km. à l'h. (c!"Ci entre autr.e~ 
problèmes intéressants d'ailleurs, car les C.I. 
•eon sont généralem€nt.... trop riches par rap
port aux possibilité de calcul de l'enfant) . 

De deux chosEs l'une : ou 1'€1Ilfant sait 
calculer déjà - les distances m fonction de 
la vitesse et du temps, et le problème est 
aisé, exécuté rapidem€ITT.t et apporte la satis
faction de la réponse, comme dans la vie. 
Ou birn une explication est nécEs~aire. Cer
tains oôjecteront : il suffirait, sur la fiche 
« Aviation » réservée au calcul, de prévoir 
ce cas du calcul· de 1a distancEI parcourue. 
C'est impossible, car à ce· compte; elle doit 
éga1ement ss trouva· sur les fiches : « trains, 
auto9, bateaux, cheval au galop, . escargot, 
etc., etc ... » L'explication technique pourrait 
être donnée sur le vif. Mais o~fa n 'e'f: t pas 
souv-ent possibl:e, et, d 'autt'e part, Je C. ' I. rn 
prête à bien d'autres calculs intére!.sants (qui 
peuvent être d'ailleurs pomsés jusqu'à la 
fantaisie pai· . les élèves; -.ils aiment ça ! ) 

Mais le fichier technique '€St 'prévu . . C'est 
lui qui, une .fois pour toutes, jndique com
ment on trouve la distanee parcom·ue en un 
temps donné et à wie vitesse donnée. Il n e 
présen te d 'ailleun, pas la donnée sou~' cette 
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forme. I l part d'un problème simpl-e, le plus 
« rée•! » possible• (je ne dis pas « pratique », 
car on joue beaucoup sur ce mot pou1' don
ner des problèmes sans vit ·) . Puis, on peut 
em.uite pr&.entE1· une suite de problèmes 
lentement, ·soigneusement et logiquement 
gradués sur cette seule difficulté. 

Qua.nt à la multiplication qui permet de 
trouver le résultat, ell'e a été prévue par le 
:fichier d'opérations. . 

Si l'acquisition des opérations se distingue 
nettement de la compréhension des problè
mes, le travail selon le fichier tE"Chnique• et 
selon les problèmes posés . par la vie p Eut 
:prêter à discus.sion féconde. 

L'expéri-ence nous montre l'enfant, habitué 
"très tôt aux problèmes de sa vi·E! socialisée, 
-Obligé d'avoir l'ecours (avec plaisir) à de.S-cal'
culs techniques (comme 1e calcul d'une dis- · 
tance parcourue<). n va alors du calcul vi
,,ant à la ma.îtris3• d'une difficulté techni
que. Et le fichier techniqu e nous manque de 
bonns heure. 

C'Est pourquoi nous croyons que dès que 
nous le possèderon51, nos élèves y auront re

>eours et l'étudieront a.s.sez. tôt avec p :aisir, 
<le telle ·sorte qttf1 lorsqtie lrnrs intérêts .S'e 
:seront élargis, et donneront lieu à d ëis ca.'J 
•culs plus complexes, tous les élém1ents si.tn
ples clu fichier .technique seront déjà connus, 
•de même que les opérations qui sont néces
·sail,es à reur rel olullio:Ui L'expérience du 
'.fichier technique s E:ra décLS'iv.e. 

R. LALLEMAND .-

Fichier Scolaire Coopératif _ 
Le fichier pour les enfan ts de 6-7 ans au 

'moins pose des pro blèmes d'adaptatio!' que je 
serais heureux de voir abordés dans L'Educa
Heur. 

Il y a : l 0 la classification ; 2° la composition 
odes fiches . 

Voici ce que> j'ai réalisé cette année. 
La classification du F.S.C. n'est pas à la 

~ortée des enfants de cet âge et cependant la · 
rrecherche de documents les intéresse (toujours 
"trop de candidats lorsqu'il s'agissait de faire une 
:petite « exposition » sur l·e texte quand il s'y 
:prête) . 

Comment l'adapter. - De la. brochure « Pour 
ttout classer», j'ai -tiré quelques idées générales: 
'la nourriture, les vêtements, les maisons; . leS' 
animaux, les voyages, les plantes, la nature, le 
!travail. · 

J'ai fait confçctionner par le menuisier des 
: boît~ en bois en 27 crn..---de large (j'ai adopté le 

·rformat -2 hc27 èar ' lê-flè'hie·r :enfantin ·co.mpo'rtera· · 
·- à mon avis - surtout des images, il faut donc , 
.de la place , et donc d~ carton, ee qui est bien 
p lus ennuyeux actueHement). Chaque boîte por
li:e en g~os caractères lune des idées géné~ales. 
Les fiches sont rangées dans ces boîte$. Le nom: 

\ 

bre de ces fiches étant réduit du fait d" leur 
séparation dans des boîtes distinctes, il n ·est 
pas indispensable de les numéroter, ou plutôt il 
est possible aux enfants de les retrouver sans 
que la recl}erche soit trop longue, rien n'empê
che de les numéroter pour un·e utilisation ulté-
rieure avec c!e plus grands élèves. 

r a i ajouté .une boîte qui porte le n<.>m de la 
commune où nous rangeons tout ce qui a trait 
à la co1J1mune (pour être franc, bien peu de 
chose jusqu"ièi). 

Cette année, j'ai surtout garni la boîte des 
animaux, car c'est celle qui sert J.e plus souvent. 

Les B.T. entrent dans les boîtes, et les autres 
p etits livres que j'ai récoltés à droite et à gau
che également. 

Ainsi, très rapidement, lenfant cnargé de ce 
trava il va au fichier, prend la boîte où il a des 
cha .,ces de trouver des documents sur l·e texte 
(ou tout autre sujet), la transporte à sa place et 
che rche dans les fiches , puis les livres - ils 
peuvent le faire à plusieurs. On peut ajoute~ au 
d ébut de l'année une image représentative de 
l'idée générale à · laquelle se rattache les docu
ments de la boîte. 

La composition de chaque fiche . - Je. me 
suis borné à coller les images que nous récol- -
tions à droite et à gauche. Cependant, je me 
rends compte que c'est insuffisant. En plus du 
titre je pense qu'il faudrait un . texte en gros 
caractères, court en rapport avec l'image, pour 
les· enfants ; et d'autre part {au verso de la 
fiche , par exemple), les documents sur ce sujet 
pour le maître, à lire aux enfants qui souvent 
demandFnt des précisions que j'ignore, que je 
ne peux retrouver rapidement ou que je ne 
sais plus où chercher (cette face servirait à de 
plus grands élèves), précisions que les e.nfants 
me retrouveraient eux-mêmes, en cherchant leur 
fiches , puisque collé es au verso. 

Voilà ce que j'ai fait. Si tu avais des indi
cations d 'autres camarades ou de toi-même sur 
ce sujet , je serais heµreux de les connaître. 

LEBRETON (5.-et-Oise). 

• .. 
Je profite de )'occasion pour demander aux 

camarades des C.P. et E. de nous faire part 
de leurs essais et surtout de nous envoyer des 
projets de fiches pour C.E. 

On s" est plaint, et, à juste titre, que notre 
fichier ne contient que fort peu de documents 

.. pour ce cours. Nous voulons corriger cette fai
blesse, mais. encore une - fois, il appartient aux 
·camarades travaillant dans les C .P . et -E. de 
faire cette besogne de mise au point et d'adap
tation . 

: · ·No.us · pourrions prév~ir, pour chaque 'fiche, 
un dessin ou un lino. · ' · ·--< - / 

Envoy,ez-nous vos proj~ts sans tarder ou en
voyez-les â ·-&.q6lfü-; ~'dH'.~ét...rr-Ecole de la Ma
ladière, Dijon, responsable de la commission du 
fichier. - C. F. 
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